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N isi intéressé au plus haut point par le snectaclede la lente et providentielle élaboration de tous les mSauxque la e.v.I.ation utilise aujourd'hui. Refuser son at^LTà
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^'^^ ^^ ^^'"^-^^ volontalrerldune K.,es.t,sfartion intellectuelle
; satisfaction d'autant plusvoe ,uo les fa.blesses humaines n'interviennent ijanaÏÏ danette sene d événements où l'on voit une matière docile Lluer
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""^'.'^'-'«"^-ti^d^ notre devise Mente etrnalen c est rabaisser singulièrement le rôle de la Géologie etcette fa,un .tn.te de concevoir son rôle est bien de n.rùr; àr.r.d,r ambition deceux.^
moiitei (l.iiis K'.s régions métaphysiques

T,.utet,>i.s ;i notre vocation ne doit avoir rien de communvec les pratiques risibles de ceux qui cherchaient le se r t duprésent et du futur dans les viscères des animaux vivan s len h..s,te pas a reconnaître qu'elle nous attache à des travauxobscurs et qu'elle développe en nous des goûts et I Z"une .xtrénie simplicité. Nous sommes dts travailleurs dteie notre des.r est de pénétrer au plus profond de sesentrailles
;
le marleau, le pic. le foret sont nos instrumen s de

^-.. nous les exhibons dans nos armoiries^ Faut-il s'et nn^
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L'^in.ie n.oi la pensée d éveiller dans l'esprit de qui que ce


